
Joseph-Edmour Perron (1887-1954) 
 

Joseph-Edmour Perron naît en 1887 à Sainte-Jeanne de Neuville, paroisse alors nouvellement créée 

du village de Pont-Rouge.1 Son père, le Dr Ovide-Edmond Perron, s’y est installé pour pratiquer la 

médecine, et il y marie 2 ans auparavant une femme originaire de Portneuf dénommée Alvina Hébert. 

Après la naissance de Joseph-Edmour, la famille déménage à Saint-Charles de Bellechasse où le 

patriarche poursuit l’exercice de sa profession durant 66 ans (il meurt à l’âge de 96 ans).2 C’est donc 

dans un milieu dédié à la médecine de campagne que grandit le jeune Perron, ce qui exerce une 

influence sur son parcours personnel.3 

 

De 1900 à 1910, Joseph-Edmour effectue des études classiques au Séminaire de Québec. Il enchaîne 

de 1910 à 1915 avec des études de médecine à l’Université Laval. 4 Une fois son doctorat en poche, il 

pratique la médecine générale à Limoilou pendant environ 8 ans.5 En 1923, il décide d’effectuer un 

stage d’étude de quatre ans en France pour se spécialiser en radiologie et en électrothérapie. Il y côtoie 

des radiologistes français ayant contribué à l’essor de la spécialité tels Antoine Béclère et Joseph Belot.6  

 

À son retour à Québec en 1927, il prend la direction du service de radiologie de l’Hôpital du Saint-

Sacrement qui vient alors d’ouvrir ses portes.7 Signe de la crédibilité acquise dans sa spécialité, il est 

nommé trois ans plus tard professeur agrégé de l’Université Laval.8 Pour l’année académique 1930-

1931, il donne le cours de physiothérapie, discipline qui englobe alors l’électrologie et la radiologie.9 

Dans l’annuaire de la faculté de médecine de 1936-1937, nous apprenons que son cours s’intitule 

« physiothérapie théorique et pratique » et qu’un des deux manuels de cours est Électricité et radiologie 

médicales des Français Léon Gally et Pierre Rousseau.10 Tout comme Joseph-Edmour Perron, 

soulignons que plusieurs Canadiens-français effectuent des stages d’études en Europe pour acquérir 

des connaissances ou se familiariser avec des techniques qui n’ont pas encore été intégrées aux cursus 

des universités de la province. Dans un deuxième temps, certains de ces anciens stagiaires implantent 

leurs nouveaux savoirs dans les institutions d’enseignement du Québec. C’est à cet égard qu’est fondée 

en 1928 l’Association des « Anciens étudiants d’Europe », à laquelle se joint le Dr Perron, et dont les 

objectifs sont de « soutenir efficacement les membres dans leurs sphères d’action respectives » et de 

« donner aux étudiants qui parcourent l’Europe les renseignements les plus indispensables » afin 

« d’appuyer cette initiative d’ordre intellectuel »11. 

 

Le Dr Perron s’implique dans la Société canadienne-française d’électrologie et de radiologie médicales 

dès ses débuts. Il agit à titre de secrétaire de la section de Québec, la Société comportant alors deux 

sections (Québec et Montréal) « en raison des conditions géographiques ».12 Il est probablement 

derrière l’organisation de l’une de premières rencontres de la Société tenue à l’Hôpital du Saint-

Sacrement de Québec en septembre 1928 dans le cadre du congrès de l’Association des médecins de 

langue française de l’Amérique du Nord.13 En 1932, il devient par ailleurs le second président de la 

Société succédant au docteur Léglius Gagnier.14 

 
1 Sur sa date de naissance, précisons que certaines notices biographiques plus vagues sur sa jeunesse indiquent de manière erronée l’année 1886, mais 
les sources plus précises indiquent 1887, « Le Dr J.-Edmour Perron meurt à l'âge de 68 ans », L’Action catholique, 21 juin 1954, 1, 
https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3526297. Sur la paroisse Sainte-Jeanne de Neuville, « Église Sainte-Jeanne de Pont-Rouge », 
Portneuf virtuel, consulté le 23 octobre 2024, https://portneufvirtuel.com/eglise/sainte-jeanne-de-pont-rouge/.  
2 Biographie du Dr Ovide-Edmond Perron, G. E. M., « Dr Ovide Edmond Perron, 1856-1952 », Le Bulletin des recherches historiques 58, no. 4 (1952) : 215-
216, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/2657597. Notice nécrologique mentionnant son fils J.-Edmour Perron, « Feu le Dr Ovide-
Edmond Perron », Le Soleil, 12 mars 1952, 4, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3171145. Il se marie avec Alvina Hébert en 1885 à 
Pont-Rouge, « Mariage », L’événement, 28 janvier 1885, 4, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4565331. À noter qu’en tant que 
médecin, il a exercé la fonction de coroner dans le comté de Bellechasse, « Le chef-lieu du comté de Bellechasse », Journal des campagnes, 6 novembre 
1897, 4, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3633251.  
3 Tel qu’indiqué dans une notice nécrologique, « L’enfance et la jeunesse du fils furent donc témoins réceptifs de l’activité paternelle ; elle devait 
polariser vers la médecine la destinée du jeune Perron », A.-R. Potvin, « Le professeur J.-Edmour Perron, 1886-1954 », Laval Médical 19, no. 7 (1954) : 
882, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4302635.  
4 « Le président de l’ACFAS pour 1938-39 : M. J.-Edmour Perron », Annales de l’ACFAS vol. 5 (1939) : 135, 
https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3447568.  
5 « Mort du docteur J.-Edmour Perron, professeur à l’université Laval », La Soleil, 21 juin 1954, 3, 
https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3190160.  
6 « Le président de l’ACFAS pour 1938-39 : M. J.-Edmour Perron », Annales de l’ACFAS, 135; A.-R. Potvin, « Le professeur J.-Edmour Perron, 1886-1954 », 
883. Dans ce dernier article, il est mentionné que son séjour aurait été effectué de 1925 à 1929, mais il s’agit d’une erreur, le Dr. Perron exerçant à 
l’Hôpital du Saint-Sacrement de Québec à partir de 1927. 
7 « L’ouverture d’un hôpital à Québec », La Patrie, 14 décembre 1927, 19, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4322296.  
8 « Professeurs nommés à l’université », Le Soleil, 26 mai 1930, 20, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3478443.  
9 Archives de l’Université Laval, Annuaire de l’Université Laval pour l’année académique 1930-1931 (Québec : L’action sociale, 1930), 26. 
10 Archives de l’Université Laval, Annuaire de la Faculté de Médecine de l’Université Laval, année académique 1936-1937 (Québec : Ateliers de l’action 
catholique, 1930), 40. Le manuel en question est Léon Gally et Pierre Rousseau, Électricité et radiologie médicales (Paris : A. Collin, 1931). 
11 Tel qu’indiqué au moment de sa nomination à l’Université Laval : « On va aussi pousser encore plus avant l'étude de la diagnostique et de la 
thérapeutique à la lumière des enseignements modernes. Ils sont rares, paraît-il, les médecins compétents ou spécialisés en Radiologie. Or. M. le docteur 
J.-Edmour Perron, élève des radiologistes les plus avertis de France durant cinq longues années et expert en cette matière à l'Hôpital St-Sacrement, 
monterait bientôt dans la chaire de radiologie […] », « L’hôpital Saint-François d’Assise deviendrait sous peu hôpital universitaire », L’Action catholique, 
17 décembre 1929, 12, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3518010. Sur les « Anciens étudiants d’Europe », Le Soleil, 19 juin 1928, 
20, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3479022.   
12 Archives de l’Université de Montréal, Fonds Albert Jutras (P0243)/G1.0010, Statuts de la Société Canadienne-Française d'électrologie et de radiologie 
médicales, non daté (probablement 1928), p. 4-5. 
13 « Cinq cents médecins », Le Soleil, 15 août 1928, 19, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3479076; « Vingt-cinq ans », Le Soleil, 23 
août 1928, 19, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3479085.  
14 « Information médicale, Société d’Electro-Radiologie médicale canadienne-française », Bulletin de la société médicale des hôpitaux universitaires de 
Québec, no. 10 (1932) : 342, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4586450.  
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Au cours de sa longue carrière à titre de radiologiste de l’Hôpital du Saint-Sacrement et de professeur 

de l’Université Laval (tout indique qu’il a occupé ces postes jusqu’à sa mort en 1954),15 il a été un 

membre très actif de sa profession, participant à de nombreux congrès internationaux, nouant des liens 

solides avec des radiologistes d’outremer et présentant ses travaux devant plusieurs associations 

médicales. Nous savons à titre d’exemple qu’il participe en 1931 au 3e Congrès international de 

radiologie tenu à Paris.16 En 1933, il assiste à Chicago au premier congrès américain de radiologie.17 

L’année suivante, il est de retour en Europe pour un séjour de 3 mois qui culmine avec le 4e Congrès 

international de radiologie se déroulant cette fois à Zurich.18 Ce rythme se maintient tout au long de sa 

carrière comme l’indique la notice nécrologique parue dans une revue radiologique française :  

 
Le Dr J. Edmour Perron est décédé le 19 juin dernier, à l'Hôpital du Saint-Sacrement, à Québec, après 

une brève et brutale maladie. Il venait de rentrer d'Europe par avion depuis quelques semaines. Le 

Congrès d'électroradiologie de Culture latine l'avait, avec Mme PERRON, attiré à Rome, car il suivait 

assidûment tous les Congrès de notre Spécialité. Il y avait représenté la Société de Radiologie de langue 

française du Canada. La plupart des Radiologistes français avaient eu plaisir à les retrouver l'un et l'autre 

en Italie, toujours aussi dynamiques qu'à Copenhague l'an dernier et antérieurement à Londres.19 

 

Son implication scientifique déborde par ailleurs du cadre de la radiologie à proprement parler. De 1934 

à 1936, il est membre associé du Conseil national des recherches du Canada.20 En 1938, il est élu à la 

présidence de l’Association canadienne-française pour l'avancement des sciences (ACFAS).21 L’année 

suivante, il devient président de la Société médicale des hôpitaux universitaires.22 Selon sa notice 

biographique de l’ACFAS, il aurait même été conseiller à la Société de mathématiques de Québec et 

membre de la Société de chimie de la même ville.23 

 

Selon son collègue radiologiste A.R. Potvin, le Dr. Perron était un érudit aux multiples intérêts. Il le 

compare à un « livre unique » en son genre où « la physique, la chimie, la littérature, l’histoire et même 

la musique s’y coudoyaient à l’aise, et dans un beau désordre ».24 Soulignons à cet égard qu’il posera 

les premières briques de l’histoire de la radiologie au Québec par son allocution présidentielle de 

l’ACFAS de 1939 intitulée « La merveilleuse découverte des rayons X et son écho au Canada 

français ».25 Il y brosse le contexte de la découverte fortuite des rayons X par l’allemand Wilhem 

Röntgen, et comment de premiers expérimentateurs tels Mgr J.-C.-K. Laflamme et John Cox 

introduisent ces découvertes dans la province de Québec. 

 

Le Docteur Joseph-Edmour Perron décède subitement à l’Hôpital du Saint-Sacrement le 19 juin 1954 

des suites d’une crise cardiaque. Il était âgé de 68 ans.26 

 
15 « […]  il revient au Canada, bien préparé à assumer les fonctions de chef du service d'électro-radiologie à l'hôpital du Saint-Sacrement à Québec. 
Jusqu'à sa mort, il occupa brillamment ce poste que d'ailleurs il compléta par la fonction de professeur titulaire d'électro-radiologie à l'Université Laval », 
« In memoriam, Joseph-Edmour Perron, 1887-1954 », L’Union médicale du Canada vol. 83 (1954) : 966. 
16 « Retour de M. le Docteur J.-E. Perron », L’événement, 31 août 1934, 11, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4589948.  
17 « À Chicago », Le Soleil, 3 octobre 1933, 9, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3440866. 
18 « Retour de M. le Docteur J.-E. Perron », L’événement, 31 août 1934, 3. 
19 « Nécrologie, J-Edmour Perron (1887-1954) », Journal de radiologie, d'électrologie & archives d'électricité médicale 35, Partie 2 (1954) : 879. 
20 « Le président de l’ACFAS pour 1938-39 : M. J.-Edmour Perron », Annales de l’ACFAS, 135. 
21 « Le Dr Edmour Perron président de l’Actas », L’événement, 11 octobre 1938, 3, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4591195.  
22 « Présidence au docteur J.-E. Perron », Le Soleil, 23 janvier 1939, 3, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3295524.  
23 « Le président de l’ACFAS pour 1938-39 : M. J.-Edmour Perron », Annales de l’ACFAS, 135. 
24 A.-R. Potvin, « Le professeur J.-Edmour Perron, 1886-1954 », 884. 
25 J.-Edmour Perron, « La merveilleuse découverte des rayons X et son écho au Canada français », Annales de l’ACFAS vol. 6 (1940) : 145-170, 
https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3447569.  
26 « Le Dr J.-Edmour Perron meurt à l'âge de 68 ans », L’Action catholique, 21 juin 1954, 1; A.-R. Potvin, « Le professeur J.-Edmour Perron, 1886-1954 », 
881. 
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Annexe 1 

 

Communications du Dr Perron 

 
Catégorie Titre ou sujet Instance Année Source 

Radiothérapie 

L’électroradiologie 

dans ses rapports avec 

l’art dentaire 

Société de 

stomatologie 

de Québec 

1930 

« Le Dr J.-E. Perron et l’électro-radiologie », Le Soleil, 2 janvier 

1930, 3, 

https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3478191.  

Diagnostic 
Exploration 

radiologique du rein 

Cours de 

vacances de 

l’hôpital St-

Sacrement 

1935 

« Programme des cours de vacances de l’hôpital du St-

Sacrement », Bulletin de la Société médicale des hôpitaux 

universitaires de Québec no. 5 (1935) : 156, 

https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4586481  

Autres 

Rapport du Congrès 

international de 

Radiologie 

tenu à Zurich 

Société 

médicale des 

hôpitaux 

universitaires 

de Québec 

1936 

« Société médicale des hôpitaux universitaires de Québec », 

Annales de l’ACFAS vol. 2 (1936) : 44, 

https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3447565  

Diagnostic 
La radiologie et la 

guerre 

Association 

canadienne 

des 

radiologistes 

1940 

« Programme des séances au congrès des radiologistes », 

L’Action catholique, 3 janvier 1940, 9, 

https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3521214  

Diagnostic La calcinose 

Association 

canadienne 

des 

radiologistes 

1947 

« Une centaine de radiologistes canadiens en congrès à 

Québec », Le Soleil, 4 janvier 1947, 5, 

https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3189646  

 

Publications du Dr Perron 

Catégorie Titre Revue 
Anné

e 
Référence 

Diagnostic Lipiodo bronchography 
Can. Med. A. 

J. 
1939  

Diagnostic Diverticules de l'oesophage Laval méd. 1936  

Diagnostic 

À propos d’un cas de rhumatisme 

chronique déformant type « Chauffard-

Still » 

Laval méd. 1938 

Renaud Lemieux, J.-E. Perron, S. Leblond et H. Nadeau, 

À propos d’un cas de rhumatisme chronique déformant 

type ‘Chauffard-Still’ », Laval Médical vol. 3, 4 (1938) : 

125-144, 

https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/4

303042  

Diagnostic 
Hématémèse et kyste dermoïde du 

médiastin 
Laval méd. 1939  

Diagnostic Trois abcès du poumon Laval méd. 1939  
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Annexe 2 

 

Photos du Dr Perron 

 

Source : « À Chicago », Le Soleil, 3 octobre 1933, 9, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3440866.  

 

 

Source : « À Chicago », Le Soleil, 3 septembre 1937, 1, https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3481440.  

 

Source : « M. J.-Edmour Perron, Président de l’ACFAS depuis le 10 octobre 1938 », Annales de l’ACFAS vol. 5 (1939) : 4, 

https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/3447568.  
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